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Mon rôle comme représentante au sein de divers organismes depuis près de deux ans 
dans la région de Rivière-du-Loup, m’amène à vous transmettre les témoignages 
recueillis, principalement ceux de jeunes bas laurentiens, concernant le projet de terminal 
méthanier à Cacouna.   
 
Le gazoduc 
Le projet de gazoduc n’est pas intégré à celui du port méthanier, ce qui n’est pas 
acceptable, puisque l’un ne peut exister sans l’autre.  
 
Le référendum 
Le référendum du 25 septembre 2005 était précipité compte tenu de l’information 
disponible à cette date. 
 
L’eau 
L’une des mesures d’atténuation  mentionnée en page 11 du document « Les impacts sur 
l’environnement » est le contrôle des mauvaises herbes par le nettoyage, à jets d’eau, des 
véhicules entrant sur le site. L’eau ainsi contaminée, se retrouve dans les bassins d’eaux 
usées. Malheureusement, lors de la dernière rencontre à Cacouna, les promoteurs n’ont pu 
situer les bassins de décantation sur le site et je retrouve en page 40 de l’étude 
d’impact, une brève mention « Analyser et traiter l’eau au besoin avant le rejet dans le 
fleuve ». Force est de constater que plusieurs mesures d’atténuation de nettoyage, entre 
autres, seront inefficaces et inutiles. 
 
Les voisins du sud 
Ces pour le bénéfice de nos voisins du sud que les promoteurs envisage d’hypothéquer 
une partie du port et de l’Ile de mon village. 
Le Plan de développement durable du Québec, de novembre 2004, reposent sur le 
principe de « répondre aux besoins du présent sans compromettre la capacité des 
générations futures de répondre aux leurs ». La hausse de la demande en énergie que les 
promoteurs présentent dans leurs rapports aux cours des six prochaines années, ne serait 
possible que si le déclin démographique n’existait pas et que les systèmes de chauffages 
des québécois étaient  modifiés. Alors pourquoi changer nos systèmes, si les besoins 
présents sont comblés et qu’Hydro Québec prévoit diversifier et augmenter ses capacités 
encore davantage? L’exportation deviendrait la solution la plus payante et ainsi 
l’augmentation de la distance parcourue par le gaz naturel augmentera le risque de danger 
par le fait même. De leurs côtés, les États-Unis ne tolèrent plus de telles installations à 
moins de 13 km des habitations. Il est donc vrai d’affirmer que, si les même règles étaient 
en vigueurs ici au Canada, le projet du Gros-Cacouna ne pourrait se réaliser comme les 
promoteurs l’envisagent.  
 
Les sources d’énergies renouvelables 
Les jeunes privilégient les sources d’énergies renouvelables qui utilisent des ressources 
inépuisables comme l’éolien, la biomasse et la géothermie.  
 
Création d’emploi 
Au Bas St-Laurent, des pénuries de main d’œuvre se font fortement sentir dans certains 
secteurs comme la construction, les soins et l’éducation. Les conditions d’emploi offertes 
sur le site d’un terminal méthanier intéressent très peu de jeunes, compte tenu du niveau 
de danger et de la monotonie des tâches effectuées. Les 18 postes permanents, non 



spécialisés, offert aux jeunes de la région ne sont pas les plus rémunérés et ceux 
permettant l’avancement. 
 
Conférence régionale des Élus 
Le mémoire déposé par le conseil administratif de la Conférence Régional des Élus du 
Bas St-Laurent (CRE) ne tient pas compte de l’avis des jeunes. Ils n’ont procédé à aucune 
consultation jeunesse au sujet du terminal méthanier. À quelle date, le conseil a-t-il 
entériné leur position? Quels documents et quelles informations ont-ils consultés pour 
baser leur réflexion à ce moment ?  
 
Départs anticipés 
Comme plusieurs autres couples cacounois, mon conjoint et moi déménagerons à 
l’extérieur de la municipalité de Rivière-du-Loup advenant la réalisation du terminal. 
Lors d’une conversation téléphonique le 29 mai 2006, le maire de Rivière-du-Loup 
monsieur Jean D’Amours m’informait que le taux d’inoccupation très faible en région 
(entre 1.3% et 1.5%) expliquait, en partie, la hausse fulgurante du prix des maisons au 
cours des 5 dernières années. Nous recherchons une demeure depuis plus d’un an et par 
manque de choix et de prix raisonnable nous sommes toujours en recherche. Nous 
craignons l’arrivé en masse de travailleurs provoquant une demande supplémentaire en 
logement. Nous sommes conscients que l’augmentation de l’activité dans notre village, 
produira des congestions à plusieurs endroits comme à la caisse, au dépanneur, à 
l’épicerie et à la station d’essence. Finalement, la dégradation de l’air de cacouna par le 
rejet de gaz tel le SO2, NO, NO2, CO et O3 nuira à l’arrivé de nouvelles familles 
soucieuses de leur environnement. 
 
Enjeux 
Les enjeux fondamentaux de notre société actuelle sont principalement la sécurité 
nationale (terrorisme), la diminution des écarts entre les classes sociales et la diminution 
des gaz à effets de serre. Donc, globalement, l’arrivée du port méthanier ne ferait que 
nuire aux objectifs gouvernementaux. 
 
Recommandation : Je demande au gouvernement de procéder à une consultation des 
jeunes du Québec concernant l’instauration de port méthanier et de gazoduc au Québec, 
ou selon les effectifs et en ce qui nous concerne, s’attarder aux jeunes du K.R.T.B.  
 
Nous les jeunes désirons développer notre région à notre image.  
Le projet de port méthanier ne propose pas des conditions d’emploi sécuritaires et 
enrichissantes pour nous. Finalement, ce type d’industrie ne s’harmonise pas avec 
notre perspective de développement régionale. 
 
Je vous remercie de votre attention. 
Je demeure disponible pour vos questions. 
 

Laurie Pelletier 
531, Principale Ouest 

Cacouna, Qc. G0L 1G0 
Travail : 863-6666, Maison : 867-4428 

laurie_matuwesh@hotmail.com 


